
Payable d'avance, par an..........W.00
do quatre mois.. 1.00
do an mois........  0.25

EdL Hebdomanaire, par an 1.00

ABONNEMENT LE
FUMEZ 

I LES €IG 1RES

CABLE
ET

FONDS DE
BANQUEROUTE MANUFACTURÉS PARy mis «sFlanelle tout laine 
Etoffes à robes (de

pour chemise... 
toutes couleurs)

Chemises blanches et de couleur.....
Chemise et caleçons tout laine
Chaussettes du pays....................................10c
Toiles cirées pour tables..............................25c
Gants de chevreau (couleurs variées).....25c

18c
10c 
25 c
75c

Yoyez'notre fonds de banqueroute de

GILETS DE DAMES 3 déc. 1 an.

E. VEZINAA MOITIÉ PRIX,
Et ano liste d'autres articles trop longue à 

énumérer. BIJOUTIER çl RO II LOG ER
No, 536, Hue Sussex,

OTTAWA.
CADEAliX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN
Assortira nt complet de Bagnes, Anneaux, 

Epingles, Boucles d’oreilles. Montres 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus court 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltham

CONDITIONS COMPTANT.
PAS DE SECOND PRIX.

mm, grui m & co.,
Non. 152 et 154,

RUE SPARKS. Ouvr

b. vtsanTA.
Porte voiwiue du VARIETY HALL,

1 an

FOI SHIRK S
Le public d'Ottawa et de ses environs est 

invité à venir examiner notre àssortimen 
contenante») qu'il v a d( 
de plus élégant en fait do

MANTEAUX Ef D3LMANS,
en Sealskin et doublés €n fourrures, pou 

dames.
Une spécialité de garnitures de fourrures, 
anchons, Gants, Chapeaux, Casques et

plus nouveau e

Ma
■

Ottawa, 
du choix

, da 11 assortiment .qui existe 
ns lequel on n’a quo l'embarras 
Les prix sont toujours les plus 

bas, chez

H. lu COTE,
ROBES DE RIFFLES !

ROBES DE BUFFLES ! I
nd DÉPÔT DR ROUES DE 
, dans les salles d'encan de

Allez eu gra:
BUFFLES,

S6TM. TtCKIBERRY, 29 RUE SPAPKS. ’O»
128, Rua Rideau.

Sept. 188 lavu du men face de l'hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $G à $20, de 
de loupcervier, d'ours du nord etjapoimais. 
Sur 33 peaux d'ours il m'en reste quatre 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie sc iivi.lc.ut 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au p!3s bas.

J. B. T AC.>BER R Y,
Encanteur.

i>i: ms
Gu célèbre remède guérit la dyspepsie, 

les dé augements d'estomac, les indiges
tions, les vents, la bile, l'engorgement du 
loie, lu constipation et les coliques.

Il régularise l'action de l’estomac et de 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’un ? cuillerée à dessert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la dosé d’un verre à vin le 
malin à jeun, c'est un purgatif 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui u'emiiôche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires.

En, vente chez tous les droguistes.
Dépôts en gr >s à Montréal :

MM. HYMAN. SONS A Go.
MM. KERRY, WATSON 4£o.
MM. L. SUGDKN, EVANS A Go

20 nov. 1882—la.

A-VIS
Est donné par le présent que j’ai vendu 

aujourd'hui à R. A. Starrs et Cie., le maga
sin d’épiceries que ie posséii 
Clarence, dans la ville d'Ottawa, avec tous 
les crédita de ce magasin. Je désire reraer- 

ncs pratiques pour le géné- 
qu’elles m’ont accordé dans

nmais sur la

cier mes ancien 
reuq patronage q 
le passé.

Ottawa, 3 déc 1883 LA SaNÏE UN DEVOIR 1 
LA MALADhTm! CHIME!

MICHEL STARRS.

NOUVELLE RAISON SOCIALE
Nous faisons aujourd'hui connaître au 

public que nous avons acheté le grand fonds 
d'épiceries et de liqueurs de M. Michel 
Starrs, do.it nous continuerons le commerce 
à son ancien poste, sur le côté nord de la 
rue Clarence, eu face du marché By. Nous 
aurons toujours un assortiment complet des 
meilleures épiceries, et nos conditions de 
vente sont des plus avantageuses.

R. A. STARRS, 
JOSEPH «ROUSSEAU.

------DU—i—

Dr. BAXTER.
LE SEUL REMEDE VEGETAL

Ottawa, 3 déc. 1883. Is

CONTRE LA

I»y«pcpt*le, Perte «l’Appétit, 
IiiUlgeMIoii, Constipxtlon 

Habituelle, Mal «le Tele 
etc., etc., etc.

AVIS PUPLIC est donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlementé 
■a prochaine session, pour obtenir 
constituant la Conmagnie du chi 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISATLLON éc 

BROSiEAU, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883.

un acte 
cmin de

PRIX, fa et*, la BOUTEILLE.
Fendu partout, el par C. 0. DACIER, 

Ottawa.
15 mal 1683. la*

1

VIII. —Ce qu on remet à demain 
est exposé à n’ôtre jamais mis. A 
chaque jour suffit sa peine, et hier 
a toujours tort devant aujourd'hui.

IX. —Quoi que vous écriviez, si- 
Mettez votre nom, mettez

ECHOS DE FRANCE

La majorité de la chambre des 
députés vient de réduire à 15,000 
francs le traitera- nt de l’archevê
que de Paris 
l’en détourner cependant. Nous ne 
parlerons pas, dit le Moniteur Uni
versel, seulement des sentiments de 
déférence et d’admiration que com
mande le caractère si élevé, si cha
ritable, si évangélique de Mgr Gui 
bert, ce sont là d- s considérations 
qui ne sauraient avoir aucune puis
sance sur une majorité qui trouve 
son intérêt et sa sécurité dans l’a 
baissement des âmes. Les 45,000 fr. 
que l’Elat accordait à l’archevêque 
de Paris ne restent guère daus sa 
bourse, les pauvres -le la capitale 
eu avaient la oins grande part. Ce 
sont donc les pauvres de Paris que 
ce vote atteint bien plus encore que 
Mgr Guilbe t.

gnez.
adresse. N’avez point d’inquiétude : 
un journal manquerait au devoir 
professionnel, s’il vous vous citait 
sans votre volenté formelle. Mais 
il ne peut tirer aucun parti d’une 
communication anonyme.

X.— Ayez en souci, par dessus 
tout, la vérité.

Soyez impersonnel : Si vous avez 
à parler de vous, citez-vous à la 
troisième personne. Dites ce que 
vous avez fait comme s’il s’agissait 
d’un autre, sans fausse modestie, 
comme sans vanité.

Tout aurait dû

o-
unk grande vérité”

Un homme d’affaires, devenu ri
che en usant largement de lapubli 
cité dans les journaux, s’ex rime 
ainsi sur l’efficacité des annonces:

Nous avons étudié, pendant des 
années, l’art d’annoncer, et nous 

'sommes bien surpris que les an
nonceurs ne soient pas plus nom
breux. Nous n’avons pas encore

Un Li t qui ne saurait passer ina
perçu vient de se produire dans le 
quartier du la ru; Turbigo et du 
Carré Saint Martin, Paris

Une société de secours mut «els 
composée d’on vrièi^dÿtàj-s^nig^ 
a proclamé hier soihdomine presi-. 
dent: le comte Henry de Pulseux, , .
a,ici n zouave le Charelle et mem- rencon re un homme qui ait an-

-nonce largement ses marchandises 
’et qui n’en ait pas retiré un bon 
’ bénéfice.

il y a, à l’heure qu’il est, des cen
taines de manufacturiers et des 
milliers de personnes qu. possèdent 
des articles qui devraient se trou
ver, disent-ils, dans toutes les mai
sons, et qui annoncent de manière 
à faire croire qu’ils n’ont pas de 
confiance d. ns ce système Com
ment peuvent-ils espérer que leurs 
produits vont s’introduire partout 
s’iU^le les font pas d’abord cognai 
tre aux familles par la voix des 
journaux.

bre du Jockey Club.

Toujours le pschuit 1 mais un 
pschutt stupide et cruel 1 

Le chien à anse fait fureur en ce 
moment en Angleterre

En France, la société protectrice 
des animaux mettrait le holà. Chez 
nos bons voisins d’outre-Manche, on 
est nlus tolerant.

Quand le chien est tout jeurie, on 
fait une incision à la naissance de 
la queue, on la n courbe en cercle, 
de façon que le bout Viennese gref 
fer daus l’incision.

Au bout de quelques jours la 
plaie se cicatrise, la queue du du 
chien ressemble à un cerceau ou à 
un cor de chasse, et on le porte 
ainsi à la main ou passé au poignet. 
Dans quelques temps on le portera 
peut être à la* chaire de montre, 
camme une simple breloque.

M. l’abbé Campeau a chanté la 
grand’messe, hier, à la Basilique, 
et M. le grand vicaire a donné le 
sermon.

Les funérailles de M. Lord ont 
eu lieu au milieu d’un concours 
immense de parents et amis à Hull, 
ce matin. Le défunt était à l’em
ploi de M. E. B. Eddy à Hull, depuis 
nombre d’années et estimé de tous 
ceux qui le connaissaient.

AVANTAGES AUX NOUVEAUX 
ABONNÉS

Tous ceux qui à partir d’aujour
d’hui nous enverront directement 

abonnement payé d'avance 
(81.00) pour quatre mois, recevront 
u LE CANADA” immédiatement, 
et leur abonnement ne datera que 
du 1er Janvier, c’est-à-dire que 
tout nouvel abonné, recevra u LE 
CANADA ” gratis d’ici au 1er 
janvier.

CHAPITRE IIun
1er fev 
offert

prier 1880. Messieurs, 
du mal de tête."

“ Malden, Mass,
J'ai beaucoup so

La névralgie et autres maladies m'ont 
fait souflrir terriblement pendant plus eurs 
années.

Aucune médecine ni docteur n'ont pu 
me soulager tant que je ne me suis pas 
servi des Amers de Houblon.

“ La première bouteille
M’a presque guérie
La seconde me rendit aussi forte et 

aussi bien que lorsque j'étais enfant.
" Et j’ai continué à me porter bien jus- 

qn’à ce jour."
Mon m iri a souffert pendant vingt ans
“ D’une maladie sérieuse des reins et 

des voies urinaires.”
“ Les meilleurs médecins de Boston 

l'avaient déclaré—
“ Incurable !’*
Sept bouteilles de vos Amers l’ont 

guéri, et je connais
Huit personnes
Dans mon voisinage qui ont été guéries 

par vos amers.
Et plusieurs autres s’en servent avec 

profit.
Ils font
Des miracles !

AUX CORRESPONDANTS

Un journal américain ’onnait 
dernièrement «à ses correspondants 
une série de conseils que le Cana
dien recommande aux siens, et à 
ceux de Y Evènement

I—Faites vite et envoyez de mê
me. Ce qui est nouveau, quand 
vous l’apprenez, ne le sera plus si 
vous perdez une heure.

II. —Soyez bref, vous épargnerez 
le temps du lecteur et le vôtre. 
Dites des choses et non des mots ; 
des faits plus que des réflexions.

III. —Soyez clair, écrivez lisible 
ment. Soignez surtout les noms 
propres et les chiffres.

IV. —Multipliez les alinéas, vous 
ferez le bonheur du metteur en 
pages. Faites vos phrases courtes, 
vous ferez celui du lecteur. Mettez 
plus de points que de virgules. 
Mais n’oubliez ni les uns ni les 
autres.

V. —Nr snrchaigez jamais ni u-t 
mot ni un nombre 
ér.rivi z plus loin, au-dessus, le unit 
douteux.

VI. Essentiel — N’écrivez jamais 
que sur un côté de la page.

Cent lignes, écrites sur le recto, 
séparées en vingt parties et remises 
à vingt ouvriers, se composent en 
sept minutes.

Cent lignes écrites sur le recto et 
le verso, ne peuvent plus être con
fiées qu’à un seul compositeur, et 
demandent plus de deux heures.

VII. —Une page qui exige plus 
de deux heures de composition 
court risque d’arrivei trop tard 
pour l’heure du tirage et d’êire 
renvoyée a i lendemain.

Mmk E. D. Slack,

Raturez • t

Assortiment Complet

E.
So. 06 Bne IDEAÜ.

10 mars 1883,

CANADA ANNONCKS

Première insortlou, par ligne...#0.15
Tous les jours..........
Tri.is lois par semaine o.oa
Vue fois la so .naine....................  ©.OS
A long tormo, conditions spéciales

JOURNAL QUOTIDIEN

"RELIGION ET PATRIE.”LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire F. MOt FfcT, Secrétaire de la i édaction et administrateur

D’HEURE.
O.i lit dans le Charlottetown He

rald :
Là présence de l’honorable John 

Costigan dans le cabinet est une 
source de très grande infortune 
pour les journaux grits. A peine 
s’écoule t-il nu jour qu’ils ne lui 
donnent une position et le casent. 
Nous les entendrons ensuite chan
ter en chœur t; Costigan doit s’eu 
aller.” Mais il nous semble que 
Costigan va lester, et il nous sem- 
bl aussi que la raison de leur 
profond mécontentement contre le 
ministre du revenu de l’intérieur 
c’est qu’il ajoute de la force au 
cabin t et est en même temps un 
vrai représentant du peuple qui 
l’aime tant. Oui, Costigan doit

LE CANADASS AG-ERS J 
"ours *

jLMAN. Ottawa et Uull, 17 Décembre 1883
■venture, de Mont- 
irand Trône. Ver- 
du chemin de fer 
lignes s’étendent 

s, et aux vi les de 
Albany, et

COURRIER
New-

Sir Charles Tapper est arrivé, 
hier, à Halifax par le Parisian. Ses 
nombreux amis dans lu capitale 
apprendront avec plaisir qu’il 
nous revient en parfaite santé.

^ Il arrivera à Ottawa ce soir ou de 
main matin.

883. les trains oir-

r. A Montréal. 
11.35 n.m.
8.20 p.m.

rr. 5 Ottawa. 
12.20 p.m.

ndent direo- 
ngement de chars 
mment de tous les

Le secrétaire du comité central 
de M. Johnston, l’adversaire de M. 
G. W Ross, prétend qu’on lui a 
rapport'6 nombre de cas de corrup
tion pratiqués par les grits. Il n’es* 
donc pas du tout certain que le 
nouveau ministre de l’éducation 
reste l’élu (?) de Middlese ouest.

à 8 heures da 
eau avec le 

;o et tontes les 
arr.ve à Toronto 
in partant d’Ot- 
de à la Station 
vec l’express de 
itral arrivant à 

ineton 12.10 
White River 

:ord 5.35 a.m., 
sim a 6.55 a.m., 
8.30 a.m. 

rashua avec les 
ividence et 
E R. R’s.
itrcal à 8.45 da 
express de nuit 
ork v â Spring- 
well à 7.00 p.m., 
et New-York à 
trcal à 8.25 du

Dot

SOYEZ PLUS CALMES

La victoire remportée par lenou- 
veau ministre de l'Instruction pu 
blique, l'honorable M. Ross, dans 
le comté de Middlesex ouest ven 
dredi derni-r, a l’effet de tourner 
la tête aux journaux libéraux, sur
tout au Free Press. Pour ce der
nier cette victoire est le signe d’une 
réaction libérale extraordinaire, et 
il s’eti faut de bien peu que le con 
f ère ne demande immédiatement 
la démission de sir John A. M ie 
donaid.

N’allez pas si vile, messieurs. Ex
aminez les choses à tête reposée, et 
vous verrez que votre position n’est 
pas aussi brillante que vous voulez 
la faire par lire.

N’oubliez pas d’abord que cette 
victoire n’en est pas une remportée 
contre le cabinet fédéral. M. Ross 
est aujourd’hui ministre provincial, 
et son élection n’a rien qui doive 
surprendre, lorsque l’on sait quel 
prestige et quelle force apportent à 
un homme déjà populaire person 
nellement, la possession d’un por
tefeuille de ministre.

Comme le dit le Mail, ce succès 
de M. Mowatt n’est qu'une suspen
sion d’armes dans la lutte, car il y 
a encore six ou huit élections à 
faire. En gagnant Middlesex-ou -st, 
M. Mowalt ne fait réellement que 
se maintenir dans ses positions; la 
défaite de son ministre da is ce 
comté amenait la chute inévitable 
de tout le ministère. L’assaut va 
recommencer plus vigoureux que 
jamais de la part des conservateurs 
et M. Mowatt n’aura pas toujours 
un ministre à leur opposer.

Nos confrères grils ne doivent 
pas oublier non plus que les autres 
élections partielles qui ont eu lieu 
depuis les élections fédérales n’ont 
pas matériellement changé la force 
des partis comme l’on peut s’en 
convaincre par le tableau suivant :

Sur douze élections : — Terr 
bonne, Bagot, Soulanges, Kings, 
Joliette, Albert, Lunenburg, Hali
fax, Kent, Levis, Lennox, et Mid
dlesex ouest, deux seulement ont 
changé leur verdict; celle de Lu
nenburg constitue un gain pour le 
gouvernement, et celle de Lennox 
un pour l’opposition.

Dans le comté de Middlesex oue t, 
la majorité lib-rale qui était de 48 
aux dernières elections fédérales 
est tombée, vendredi dernier, à 33 
voix. Cela n’indique pas vue réac 
lion en faveur des grit=, il nous 
semble.

lurl

Le Citizen parlant de l’élection de 
M. Joseph Tassé, M P. à la prési
dence de l’Association de la Presse, 
à Montréal, dit que ses confrères 
ont voulu reconnaître par !à ses 
qualités comme journaliste et 
prouver combien il était populaire 
parmi eux. Le Citizen félicite M 
Tassé de son élection.

RE CLASSE
N ACIER 
l’est changent de 
Montréal où leur 
extra et sans que

’importe quel en
seignement pen
du Grand Trono. 
cts, rue Elgin.
Ica trains s 
75ème méridien 
iis minutes avec

Il parait que les grits n’ont pas 
encore fini de discuter l’affaire 
Riel, 1 * scandale (?) du Pacifique, 
elc. Nous croyions, pourtai t, que 
ers questions étaient réglées depuis 
déjà longtemps. M. Charlton vint 
les ressusciter à tout prix, et il leur 
a consacré, l’autre jour, la plus 
grande partie du discours qu’il pro
nonça devant les électeurs de 
Middlesex. Quel fossile politique 
que M. Charlton !

LINSLEY,
Gérant.

a I
du Nord On annonce que M. Mowat pré

pare un projet de loi qui devra 
réprimer plus efficacement encore 
la corruption électorale. 11 s’agirait 
de punir surtout par l’emprisonne
ment les violateurs de la loi.

L’intention que l’on prête à M. 
Mowat nous parait un vrai 
comble d’hypocrisie, lorsque l’on 
réfléchit que les élections de dix de 
scs partisans ont été contestées, tt 
lorsque l’on se rappelle surtout la 
dernière campagne d’Algoma.

)B
ibre 188»,
omme suit :

Express

10.00p.ro

G.30 a m

tO.OOpjB 

6.30 a.m

O’Donnell, l’assassin du dénon
ciateur Carey, a payé de sa vie, ce 
matin, le crime dont il s’était rendu 
coupable. Cette exécution, précé
dée de plusieurs autres, comporte 
un enseignement terrible dont l,es 
autres peuples devront profiter. 
Car si l’Angleterre a îles torts en
vers l’Irlande, il ne faut pas oublier 
non plus qu’un certain nombre 
d’irlandais ont de grands torts en
vers l’Eglise à laquelle ils désobéis 
sent en s’affiliant à ces sociétés dans 
lesquelles l'homme devient une 
marionnette que les chefs font mar 
cher à leur guise.

pour Passa? dre 
rp-Palais et Jes 
* les Trains ':e J
arient de Monfr-

près 1* heure ue

min de fer (lu 
de fer Canada

)uébec.
'S: Nos. 143 
îôlel Windsor,

M. Miller, procureur général de 
M mitoba vient d’en finir avec M. 
Mow<»t au sujet de la question de- 
frontières. On ne connait pas en
core les détails de l’arrangement, 
mais il est certain que le premier- 
ministre d’Ontario a dû céder à la 
pression des événements et à l’opi 
niou publique. Après plus de dix 
années de résistance, d’appel aux 
préjugés et de cris ééditieux, M. 
Mowat aboutit à la plus humiliante 
des capitulations. C’est à-dire qu’il 
consent à soumettre le cas au Con- 
seil.Prive dont il avait récusé jus 
qu’id la compétence. Nous en re
parlerons.

el Saint-Louis.
1S,

urintendauL
lr

itcurs 
& Cie., ii

d’invention, 
i, Marques 
le Bois 
u la aux Etats- 
France.

& Cie.,
: Victoma, 
revets,
WA, 0*1.

iir bénédiction

Monseigneur à Ottawa fera la bé
nédiction de la nouvelle église Sainl 
Jean-Bapteste des Chaudières, di
manche prochain, à neuf hemes el 
demie du matin, el Monseigneur de 
Montréal chantera la messe et don 
nera le sermon.

'
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UNE CURE ETOMASTETEM01GNAG;S CONVAINCANTGRANDS AVANTAGES.Au public voyageur—Tenez-vous 
sur vos gardes, vous qui voyagez 
constamment sur Its chemins de 
fer, procurez vous un bon lit, 
bon repas et fumez un bon cigare, 
et pour cela il faut aller chez M. G. 
Gratton,au Restaurant Iroquois, en 
face de la gare Union. M. Paré est 
toujours là pour recevoir ses nom
breuses pratiques.

Un bon conseil— Cesont les évêques 
américains qui le donnent :

“ Si chaque famille catholique 
s’abonnait à un ou deux journaux 
catholiques vos enfants sauraient 
comment répondre aux objections 
spécieuses qu’on formule souvent 
contre leur foi, les difficultés se
raient résolues et les doutes écartés 
Il n’y a pas de famille assez pau
vre pour ne pas pouvoir s’abonner, 
en faisant un peu d'économie au 

à un journal catholique.”

Grande attraction—Grand assor
timent de vaisselle, tapisserie de 
toute espèce, verreries et bijoute 

Tous ceux qui viendront 
visiter notre magasin y trouveront 
un grand choix d’articles pour 
étrennes de toute sorte pour le 
jour de l’an. E. D. Théreault, No. 
290, rue Dalhousie. Toutes per
sonnes qui ont des pelleteries à 
faire repasser, nettoyer et teindre 
peuvent s’adresser au meme nu
méro. 11 déc. lm

fett:• Je mu suis démis l’épaule à tu suit» 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< 
leurs furent appelés, mais ne purent r» 
r#ettre mon bras à son état naturel. A | i> 
121 jours de sou lira i ces atroces, j’allai 
Boston, et à l'hôpital où je me rendis,. • 
médecin réussit à me ru retire le hrn.- e; 
position, mais les nerfs étaient tellemei 
contractés que je ne p uvais plus que |>i:* 
mon bras à ang e droit. Les net is i. 
raissaient être en lil d’acier ; j’ap, liqua 
tous les remèdes ordina’res, de l’alcool r. 
du vinaigre, du Brandy et -Je l’ai nli
mais sans aucun effet marqué. No- 
avions une petite quantité de votre a- •
11 Uniment d huile. C'est le raa.ède , •. 
donné les mei leurs résul* » Is. Je n- 
trouvé que dans une phavm - iu et en rel u- 

ilema- aux pharmo 
pourquoi ils ne gar-mient pas 
; “ Eh bien, me répon-Ureut-ils, lol«

Nous envoyons eu ce moment 
les comptes pour l’année écoulée, 
sur lesquels nous f lisons une ré 
duction de 25 pour cent, à condi
tion qu’ils soient payés d'ici au 
premier janvier prochain. Ceux 
qui n’auront pas soldé leurs 
comptes à cette date, auront à nous 
payer le plein prix de l’abonnement, 

était de $4.00, payable pendant

Je, sousignè, déclare avoir perdn complè
tement la « fievelure il y h deux ans. Pen
dant ces di ux ans, j’ai essaye tous les remè
des possibles, mais sans succès. En voyant 
l'annonce de la “Valeria” dans la “Miner
ve,” j’eus -a curiosité de m’on servir 

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
Nalson, pharmaciens, rue Notre- 

Dame. t’ est M. Laviolette lui-méme qui 
me 1 a vendue, et il pourra attester que j’é
tais alors- il y a environ six mois—complè
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boîte et elle a suffi à me rendre ma c 
lure d auliefois, un peu plus claire cepen
dant. I s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui me connaissent sont comme moi 
émei veillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Antoine, et je serai heureux de don- 

e de tous les faits que je viens 
voudront se 
ertificat

un FAUTE
lette ît

TOUS LES
FREMI

q- chevc-
1’,an née.

Nous avons fait des arrange
ments avec La Minerve, en vertu 
desquels ceux qui désirent re- 

la Minerve et le Canada, 
éditions d“ chaque jour, pour 
rout s’abonner à ces journaux 
moyennant $0.0U par an paye 
d’avance, pourvu naturellement 
que les arrérages, s’il en<ÎBSt, soient 
soldés On peut s'adresser indiffé
remment à l’administration de l’un 
ou de l’autre oe ce s deux journaux.

Nous sommes persuadé que 
grand nombre de personnes s’em
presseront de profitei de cet avau 
tage exceptionnel.

Nous avons annoncé qu’à dater 
du premier janvier prochain, le 
Canada sera payable d’avance. 
Comme on peut s’abonner à la 
semaine ou au mois, et que nous 
donnons ainsi toutes les facilités 
de paiement, personne ne saurait 
trouver à y redire. D’ici à cette date 
nos lecteurs pourront juger si notre 
journal mérite ou non l’encourage 
ment du public.

Quant aux souscripteurs en de
hors de la ville, ils peuvent sous
crire pour deux mois en nous 
voyant 50 cents, ou pour quatre 
mois en nous faisant parvenir une 

Un sait que l’abonne

TH É SS,:=K”e1tZ=re^ELLER0BE'

KEARNS & RYAN,
ÎOO. Bne SparhN.

Mais, en 
mie de sa i 
n’allait-elle 
coup mortel 

Madame 
quittait pai 
dovina sa p 
de satis fact i 
vres.

—Je no m 
se dit-elle, 
prévu ; mai

Saintcevoir ncr la prowe 
d’attester 1 t

quantité, i-t ayant

ne savions pas que ce remède- avait au 
tant de valeur. ” 1 s ont été tellemtün s
tisfaits de mon témoignago que deptusu 
en ont acheté et en ont vendu des quat 
tités. Mais comme je ne pouvais atLe.xrli» 
vu que l’on parlait déjà de me mettre, sont 
l’influence de l’Ether pour opurer sur mot 
bras et détendre les nerfs. J’ai piéfèr» 
vous écrire immédiatement pour vous n. 
mander de menvover six bouteilles, -nur 
avant que la seconde fut épuisée, les • < rh 
étaient détendus et je pouvais me s t. 
de mon bras avec laciüté et sans douieu 

Permettez moi de vous dire que uov 
nous servons habituellement de voit•• ar
nica et linime'il d’huile comme rriné'.' 
pour les brûlures, écorchures, entorse:, 
maux de reins et en général pour imiv ; 
les maladies externes et cela avec <1 
meilleures résultats qu'aucun remè 'e r r 
peut donner. M< n médecin donne sua e. 
liére approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Revu. D. Guomns,

Pembroke, N. 11.

ous ceux «pu 
soigner. Je donne ce c 

'pie my-ivemcnt, en jus 
s-an ce notir l’auteur d 

le use découverte

Sont réduits de 25, 30 
et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manquez pan celte occasion

de mon 
slice et en rec 
e cette merveU-

aenrra
hmr, pour PIERRE DAME.

Montréul, 23 Juillet 1883.
*1.50. moins (fê-En vente chez C. O. Dacier, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.KBARNS i RYAN.

Oscar McDonell, MAGASIN «’HABITS
ra.D’automne et d’hiverEPICIER ET MARCHAND DE VINS La marqi 
embrasser 
mari. Tout 
plus se coi 
sanglots.

Le marqt 
ce qui était 
effroyable d 
gardant avei 
cible.

—Elle sac 
où elle m’a < 
pensa-t-il.

La marqt 
tomber sur 
de Perny s 
remettre dar 

—Monsiei 
ell -, nous p 
ma fille dès 
nous venons 

Lajeune f 
quement.

—Ma chi 
de Coulang 
d’hui un m: 
je me rénd 
des médecin 
mander ma 
au soleil du 
donnerai r 
vieux Firm! 
tout pour m 

—Je pars 
je ne te qui! 
Mathilde.

—Non, m 
marquis po 
sons dont 
lente, tu ne 
pagner. Je 
avec Firmir 

Mais,
Je t’en pr 

le pas, l’inte 
monterait le 
causer notre 

La marqu

101, Bue BIDE AU, CHAPEAUX et CASQUES.
est des p us considérables et comprend 

■e ;tes les nouveau’és.

Notre asî-ov.imeiit est môme trop considé
rable. nous voulons le diminuer en

O TT A WA.

1U Juillet 1880Ottawa, Ont.,
Cher Monsieur,—M ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 

les enfants ou les

E\Hh\T A BOA MARC11E.• die. 1888.
Ayant souffert du Rhumatisme peodan 

longtemps, on nVa conseillé de fane l’e? 
saie de votre Arnica et liniment d'hui 
La première application me donna un su 
lag-ment immedia , et maintenant je 
capailla d’agir à mes affaires, grâce à vol* 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montréal.
En vente chez C. ). Uacikh, rue Sussex 

Ottawa.

NOTRE ASSORTIMENT DE
U VILLE ET LA PROVINCE des poumons, soit pour 

adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
v tau.1 ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage, l’out à vous, John Bill.

20fôvricr 1883 la011-

<J il EMISESDùRION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Due Soarks et 569 Rue Sussex,
Cartes de visite—Nous sommes 

en mesure de faire l’impression des 
cartes de visite, cartes d’affaires, 
affiches, circulaires, etc., à court 
délai et à prix modérés.

se toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Vos I'm sont des plus Populaires.

PIASTRE
ment est de trois piastres par an, ce 
qui est un prix aussi peu élevé 
que possible. A ceux, qui pendant 
le mois de décembre nous enver
ront le prix de la souscription pour 
une année, nous daterons l’abonne 
ment à partir du premier janvier 
prochain, leu: donnant ainsi le 
journal pendant treize mois pour 
$3.0U seulement.

Tous devraient proliter de cette 
offre avantageuse.

OTTAWA.
eaux fonds de scènes variés, peints 
meilleurs artistes du Canada.

VA IKTB PR RSQU’I N FINIE DEJeûne prolongé—L’un des cas les 
plus remarquables de jeûne pro
longé vient d’ôtre mis au jour. Une 
jeune fille du nom de Kate Malo 
ney loua ses services à la compa 
gnie de Restigouche pour travailler 
à la manufacture.

Elle paraissait très mélancolique, 
et rappoi te qu’elle devenait folle 
parfois. Elle demeura à l’ouvrage 
que durant une semaine et prit 1- 
chemin des bois où elle demeura 
vingt et un jours sans prendre au 
eu ne nourriture, excepté la gomme 
qu’elle enlevait . des arbres et 
qu’elle mâchait.

Lorsqu’on la trouva elle avait 
les pieds gelés, et il faudra que l’un 
de ses pieds subisse une amputa 
lion et il est probab'e qu’elle per
dra une partie de l’autre.

pav leg
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portraits

COLS,A P Institut—Seance bi-mensuelle, 
à l’Institut. M. Suite a CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,

entretenu l’auditoire en lui parlant 
des mœurs et coutumes de nos 
pères, et Madame Gêlinas a très 
bien dit deux gentilles romances.

CABINET SIZE, •
et un cadre valant $1.00, pour

CHAUSSETTES,$3.00.
INSTITUT CANADIEN LiNGE DE CORPS, etc.Photographies de toutes grandeurs, satis

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

Présent!—Les plus beaux livres 
de prière, albums et objets de fan
taisie pour Noël et du 1er de l’an 
vieütient d’être reçus chez P. C. 
Guillaume, No. 455, rue Sussex, 
ainsi qu'un grand choix de cartes 
avec inscriptions en français et en 
anglais.

--I.es pilules de noix longues du 
Met laie guérissent le mal de tête, 
etc —25c. par boite

Commerce—Le commerce n’est 
pas encore foi t brillant à Québec et 
aUontréal. U en est de même à 
Ottawa. Les négociants comptent 
mointenant sur l’approche dss fêtes 
pour rattraper le temps perdu.

—Sirop du Dr Coderre pour sou
lager 1rs douleurs des jeunes 
tanta—25c. par bouteille.

—Curaçoa, Maraschino, Char
treuse, Bénédictine, Annissette, 
Bitter des Amis et toutes autres. 
Boissons au prix coûtant d’ici au 
jour de l'an. Venez faire une visite 
pour vous justifier.

277, RLE WELIJatiT IN.

C. Gagné et Cie
l>aiiN V iprè -midi a 2 heures 

l.e soir a 8 heures.La Valeria DORION et DELORME, 
No. 140,

569 r;:e Sussex, coin de la rue 
18 Oct. 1883.

rue Spi 
Rideau

arks et
Cette pommade nouvelle fait pousser 

les cheveux sur les crânes les pim lég 
Que l'on en juge par le certificat

Amusements nouveaux et variés cette 
semaine.

Admission, 10 C. nts.

la. 5 mars, 1883 la

MIS AI'X MURSsuivant :
Saint-Thomas d’Alfred,

Comté de Prescott.
Je soussigné certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des chevet.x sur 
ma tète chauve à l’âge de quarante-trois 
ans.

ÉüCurran & Cie., Propriétaires Æ

$Ne passez jamais devant l’établisemerft de30 nov.
Elle est très recommandable. M. A. LALONDE AVIS AUX ENTREPRENEURSSPAUCINEAHTHUR CHOLKTTÜ, 

Cultivateur. Une des meilleures propa 
rations offertes jusqr "•<* 
au public, nour le soûla». • 
ment immédiat et la a ■. 

jTCv** rison de 1
de la Bronchite, de I1 h 

wA rouement, de la Croupe 
W ® de toutes les maladies de 

Gorge et des Poumons.
A vendre partout à 25< 

a t.outeilli 
Mc G A LE

—C'est toujours avec piaisir que 
nous attirons l’attention de nos lec
teurs sur les articles qui 
le patronage public. Peu d’articles 
probablement ont obtenu un succès 
égal à celui obtenu par le sirop de
GOMME d’EHNETTE ROUGE DE GRAY.
Des millers de familles'au Canada 
le conservent chez elles comme le 
meilleur remède contre le rhume 
11 s’en vend des quantités consi 
dérables chaque jour. Nous ne 
pouvons que le recommander au 
public pour tous les cas de rhume, 

Il est en vente chez tous

DES SOUMISSIONS CACHETÉES, adres
sées au soussigné et endossées : “ Soumis
sion pour bureau de poste, etc., Berlin 
Ont.,” seront reçues fi ce bureau jusqu’au 
MERCREDI, le 19 Décembre prochain, in
clusivement, pour la construction de

Bureau de Poste, etc.,

En vente chez G. O. Dacior, rue 1 ussex, 
chez E. 1). Martin, rue Rideau, et chez 
tous les pharmaciens

sans entrer voir le magnifique assosrtiment 
de Th bacs, Sac* a tabac. C’iga- 
res Porte* cigares, Pipe*,
CJouleaiix de tout jjenre, ainsi qu’un 
infinité d’autres objets trop longue à énumé
rer, le tout se vendant à très bas prix.

i-méntent
n Toi du Rlu

hits vit ■Ottawa, 15 mars 1883.
Je certifie que depuis deux ans n.e 

cheveux tombaient beaucoup et qu'apiêt 
que j’i usse fait usage de la pomma.i 
VALERIA trois fois mes cheveux ont cessi 
de tomber

moi
N’oiiblie/. pas que vous trouverez 

tout cela au
en- 50 c la 

B. E. . BEELIN, Ont.., Chimiste. 
Montré»»

L. BELANGER,
Photographe. No. 457, Rue SUSSEX. Les spécifications, formules de soumis

sion, et toutes autres informations peuvent 
être obtenues eu s’adressant à ce départe
ment, et au bureau de poste, à Berlin, le et 
après LUNDI, 26 couraut.

Les entrepreneurs devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
strictement conformes aux formules impri- 

et signées par les soumissionnaires

que soumission doit être accompagnée 
d’un chèque accepté fait payable à l’oidre 
de l’honorable Ministre des Travaux Pu
blics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèqi e sera confisqué Si 
le soumissionnaire refuse de signer le con
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis
sions n’auront pas été acceptées 

Le département ne sera 
ter la nlus basse ni ancu

1883J' Enseigne «le I* Pipe Turque
Saint-Thomas d’A'fred,

19 janvier 1883. Pi ules de Noix Longues Composées dLe plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L'AS! H 
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Je certifie que la Valeria m’a été trè: 
utile en arrêtant la chute de mes chev< tu 
et en faisant pousser sur la partie chauv. 
des cheveux assez longs mais clairs. J» 
dois faire observer que je n’ai employ 
qu’une boite île La Valeria. Je suis b' 
de soixante-quatre ans.

un regar 
tête,rsjl De McOALt 

'“-J Recouverte* etoux, etc. 
les oharmaciens Madame 

de son trior 
Monsieur 

vous devez 
fatigué ? 

Mais non, 
Il vous 

parler le m 
prenant le 
l’obligeant à 

Allons, v 
tinua-t-elle ; 
oublier plu 
repos est i

N. A Bavard.

Un peu lard—las Citizen fait er 
reur en annonçant, ce matin, que 
MM.White e' McKenzie ont les 
premiers traversé sur la glace de 
la rivière Ottawa, samedi après- 
midi. Nous avons annoncé, samedi 
que MM. Mondion et Narbonne, 
tous deux de Hull, avaient ' raversé 

la glace dans la matinée.

ChaifjD Pour la guéü 
< R son certaine (i« 
iX II toutes les aflet * 
Tentions bilieuse-. 
* e torpeur du foi» 

■ maux de têt* 
Bin di ges tion- 

étourdissemen-t 
JsJ et de toutes 'et 

malaises causés par le mauvais fonctionc- - 
ment de l'estomac.

Ces pilules sont fortement recommandé! 
mme étant un des plus sûrs et des p!u 

remèdes contre le 
ntionnées. Elles

Le que coûtent les petites dépen
ses—Cinq contins chaque matin- 
une bagatelle. Trente cinq contins 
pa- semaine—pas beaucoup ; ce
pendant cel: pourrait acheter le 
thé et le sucre pour une famille 
entière. $!8.2fi par année—et celte 
somme mise dans une banque d’é 

à intérêt composé, s’élè-

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (.goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la 
du plus grand prix pour 
médecine.
Tout le' 

monde a 
enlendu 
parler des 
effets pro
digieux des 

nettes et 
pins

F X. BOUGIF F

* MîGAtf*-mn r

"y,. ,-Mk

W :SBF agi

Z/lUl! gomme brute 
les fins de la pas tenu d’accep- 

ne des soumissions. 
F. II. ENNIS,

Secrétaire.

pargnes,
venaient au bout de douze années 
à plus de ÎC79—assez pour acheter 
une bonne ferme.

Cinq céntins avant le déjeuner, 
le diner et le souper ; on s’en aper
çoit à peine, cependant c’est quin 
ze centins par jour—$1.05 par se
maine. Assez pour acheter une pe- 

„ , T , . . tite librairie de livres. Placez celte
Lu glace—Les cultivateurs de la somme COmme la précédente, et 

Pointe Gatineau, lempleton, Buck dans vi t ans vous avez plus de 
mgham, et de plusieurs autres 83 000_ bAss,z DOur acheter une 
endroits sur la nviere Ottawa ont beîlo maison et üu lopin de terre 
traversé avec chevaux et voitures 
Sûr la glace, hier En plusieurs 
endroits la glace a trois pouces 
d’épaigseur.

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
!<imais et 
»es propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
ex pec lo
vantes et 
toniques, 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
empéralu- 

rc conlien- 
une granite 
q u anli t é 
de la meil
leure gom
me m holu- 
lion com
plète.

effi
sur s maladies1 P'1 : 

îenneu
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant purgatu 
pouvant être administré dans mimporh 
quel cas, elles ne contiennent aucune d» 
ces substances délétères qui pourrai 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes figées. Les Pilules r 
Noix Longues Composées, ni McÜalk, 
préparées avec soin, avec un extrait 
centré, tiré de la noix longue et corn 
avec d’autres* principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pr» 
seut offertes au public.

B. E McGALE,

caces 
haut me Ministère des Travaux Publics, ) 

Ottawa, 16 Nov., 1883. JSans réserve—N l’enseigne du 
pavillon rouge 
Bellemare ve 
stock de chaussures aux prix de la 
manufacture, parce qu’il veut aban 
donner le commerce de détail.

S ■%'rue Sussex, M. 
ndra sans réserve son

SIROPM Bassin de Carenago!■ ri

fccPl
J

'
"S Et avant 

e t le temp 
paro'e, prêt 
l’entraîna fi 

Ma fille, 
Perny, chan 
ton et d’atti 
que votre f 
tendons de 
vous avez i 
démentir ;

d’avoir 
sur vos lèv 
parlé si le 
manqué ; t 
d’avo r eu 
Comme il 
me, demaii 
va partir.

Qui sait ' 
appuyant si 
tention, il 
ses forces e 
l’espère, sot 
du soleil c 
ment, voue 
vos mains 
pas un sii 
faites seule» 
en lui, voue 

Voilà aj< 
tenais à vov

DEm.L0
cas de ma
ladies des 
poumons.

En France 
les méde
cin s en
voient ré
gu li èr e- 
menl leurs 
pat ienl s

phlis i e 
dans les fo
rêts de pins 
et leur 
prescrivent 
une infu 
iion faite 
îles bour
geons d'é- 
pinetle

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son elfet pour ains idire 
jdsciâque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cis. U boulette.

Les mots “ birop de gomm* d'epinetle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enreaistrées.

COLOMBIE BRITANNIQUE
DBS SOUMISSIONS cachetées, adressées 

,u soussigné, et portant la suscriptioa 
‘Soumission pour Bassin de Carénage. 

0. B.,” seront reçues à ce bureau jusqu à 
VENDREDI, le 8 Février, 1884, inclusive
ment, pour la construction et l’achèvement 
de la partie non te.minée du

wr/r: c6
bir. GOMME/i—

i/Aiwi m s r.trs ni *.
( ET AMI 1ST LE im NETTEChimiste.

Montrés
laPAI1T KILLBB 1883CALENDRIERS BassindeCarenage,au Port d'EsquimaltDE PERKY DAVIS Sirop des Enfants du Dr Coderre

Ce sirop est prôna 
rée avec l’anprolm 
tion dos professeur 

E pie de Méd< 
de Chiru. 

de Montre» 
ni té de Médec 
de l'Universi'. 
Collège Victi

Le sirop des er.~ 
fauts est supèrieu. 
à toutes les préj h 
rations calmante 
offertes aux

de famille pour conserver la santé de 
enfanta ; u peut être donné avec la pli- 
grande confiance aux enfants dans les *:» 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterk 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godbrre e 
n’en achetez point d'autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unie.

ROUGEwi^W©R.S.MTEa.EUREM^ 

gne..r l'Evêque so. t en vente aux'- Jr, guent l^^sscn ^ ^ ;
bureaux du Canada, 524 rue Sussex. lcurs d’Estomac, les r.-.r.l,..:; <1 » F <
Prix de 1 tx» mplaire o cenlms. Ce 
calendrier donne l’indication de 
fêtes pariii'ulièro» a » diocè.-e d'Ui, 
taw.i, et autres i enseignements du 
la plus haute importance.

COLOMBIE BRITANNIQUE,
conlormément aux plans et au devis que 
l’on pourra voir au Ministère des Travaux 
Publics, à Ottawa, et en en faisant la de
mande à l’honorable J. W. Trutch, à \ 10- 

C.B., à j>a* tir de Lundi, le 24 Decem-

—Il y a peu de personnes qui 
n'ont pas souflert des rems qui ust 
la jplus grande source dis autres 
maladies. Mais il n'y a aucun dan
ger d’avoir cette maladie ou celle 
des, voies urinaires 
des Amers de houblon de temps à 

* autre.

0%: pas
DE

de 1’la Dyspepsie, les Indigestions, e 
Rhumes Soudains, la Toux, etc. bro prochain.

j,es soumissionnaires sont avprtis que 
leurs soumissions ne seront point prises en 

isidèration, si elles ne sont faites sur les 
loiinulob fournies, si les prix ne sont point 
indiques en regard de tous les items Qalf 
tiguren1, et ai elles ne portent pas leuis 
nropvcf signatures.

vhuuue soumission devra être accompli* 
guc» *Vun chèque de banque accepté, pour 
fa somme de $7,500, fait payable à l'ordre 
de l'honorable Ministre des Travaux Pu - 
blivf. et qui sera confisqué si la personne 
J out a soumission aura étc acceptée, 
df signer le cor. trat sur demande à elle faite 
à cet effet ou si elle ne le termine pas inte

nt. Si la soumission n'est pas ao-

GRAY.
si l’on se sert MP LO Y K A L'ILXTLRILIM- 

(L-/ il guérit le Panaris, les ltnc' 
lures, les Entorses, les Ulcères, ’e 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neuiati 
gics, les Douleurs dans les Membre.

à.

Incendie—Vers midi, hit r, deux 
alarmes ont été onnées à la bulle 
Ho, 16 coin des rues Duke et 
Queen,.Chaudières, et à la station 

i» hto, 4 rue Cumberland A ce der 
nier endroit le feu s’était déclaré 

° daris line maison sur la rue Saint- 
PatHde, près d? la rue Cumberland, 
appa^tepanl à M. Dessert et occupée 

dernier et un nommé L duc. 
^Leis dommages causés sont asséz 

ebnsidérables. Us pompiers ont 
travaillé avec zèle et entrain. Les 
dommages causés aux Chaudières 
n’ont pas été considérable-».

AVIS
Les avis de naissances, décès, 

et mariages doivent être invariable
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oublie pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes pour des mon 
tants aussi minimes.

et les Jointures, etc., etc
V

En vente chez tous les Pharmacien 
23c. et 50<*. la Bouteille.

*v>y Prenez Garde aux Imitations

A. PHILIPPE K. PANET, L. B.
g; (tin nei
cep té e, le chèque sera remis 

Le Ministère ne s’engage à accepter ni l» 
pins i asse ni aucune des soumissions 

Par ordre

Solliciteur, Procureur, Notaire, elr
BDBBAÜ!—Faite» l’e»<uti oe »» VALE

RIA. C’eet la meilleure pom ■ 
made eon Ire la choie de, 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIER, 
Pharmacien, rne Niiwex.

Coin îles Rues RIDEAU ET SUSSEX. KERRY WA'lbON If CO.
Pharmaciens en grost 

Seuls propriétaires et fabricants,

PRIX, as Cto. LA BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B. E. McGadK, Chimiste 
Montrée

i

P. ’fi. KNNIS,
Secrétaire,OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883.

Ministère des Travaux Public, 
Ottawa, 12 novembre, 1883.Montréal.

6mnov. 1882la la.1883.
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PARFUMERIE ORIZA
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poor Cheveux IiUn
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>'1 Ami $mrns«
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LL. I Pour

„• hFi £ Cheveux et à 1* Barbe
» /, /„! leur votienr eetexelle

y/flji "°
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ORIZA-LACTÉ
'eCRÈMEORIZAej

I
LOTION EMULSIVE 

Blanchit et rafraîchit la Peau.
Fait disparaître les taches de rousseur.

m
ê*

i ORIZA-VELOUTÉ
^wSl^HoNai SAVON luivant la formula du Sr 0. REVEIL 

Le plus doux & la Peau.
réTQjj

Mm!
WWW w w‘*u CREME sd.mll 

m Mnocb.t 11 Peau „ ! 
nww.uniiiruito« ir
2RR9>ËRK.1

tl» prit**»

•b ESS.-ORIZA 1 avbo ce LiQüiD*
•m i» ^ d, unt u tfnni i vint ni aprm. 

APPLICATION SIMPL» 
Résiliait laimédlel,

■e teofaa pu^UrMa.ti* nuit Je*»*

.. 0*u hit •ntCiltottn. mM

il iParfuma i toua laa Bouquets de fleura nouvelle». 
Adoptés par la Mode. 5Lj

viORIZA-VELOUTÉ
pai

POUDRE da FLEUR da RIZ adhérant) à la Paau.
Produisant le velouté de la PBche. ___ _______

ORIZA-OIL, Huile pour les Cheveux.
g» MÉTtER DBS KOMBREUBE3 CONTREFAÇONS ________

Dépôt principal 20 7. rue Saint Honore Parle.

•1. 15. AKIAL,LA
5 PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIERVELOÜTIE

VITRIER,ETPOUDRE DE RIZ
MARCHAND DR

PEINTURE
Spéciale, préparée au Bismuth; 
par conséquent, son action est 
sàltftalto à ta peau. A

et de VITRES,

520 RUE SUSSEX
OTTAWA

Ella «ft adhérants et abso
lument in riaiblss aussi commu- 
niqué-telle à la peau une beauté 
et un aspect velouté naturels. 

yu Sa la Botta arec la HetvS* iBtr»

POMMADE

%Oh— CH. FAT M. Ariai, an charge de toute 
commande dans sa ligue d'af
faires ; il surveille hti-mê 
toutes les opérations de s» bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

nu, I. me de lâ Paix. «, MB

lirait—i, InfitstM. Isrfm—n. me
l

Contre la chute des cheveux et u 
Calvitie.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez chez laBleutée à Ottawa et à Weshington,

Mile J. 1$. üertrand,McDougall &cuzner
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de la
GROSSE TARRIERE,

flue Sussex, et coin ne la lue ûhke,
(HA1D1ÈRES. OTTAWA,

■

A OUVERT
Fn v ente cli-z (t O I>4< 5 KH, 

pliHrmttvîe» rue 
OtlHWil.

UNE ECOLE PRIVÉE,
Dans l'ancien magasin de M. A. D. Richard, 

COIN DES RUES DSFête de la Vont deration.
Bt à MATTAWA, P.Q. L’EGLISE ET CUMBERLAND.MCDOUGALL & CUZNER. Ceux qui désirent louer des effets pour ce ■ 

jour là a l’entrepôt de meubles VARIETY j 
HALL, voudront bien donner leurs com - I 
mandes lu plus tôt possible. Je puis four-1 
nlr des couteaux, des fourchettes et des 
cuillères, de la vaisselle, des verres, des 
poêles, des chaises, des tables, et aussi 
tables ; iules et chaises de camp pour les 

VARIETY HALL

Elie enseigne le FRANÇAIS et PAR
IS et tient aussi une31 Octobre 1883. la GLA

Fhilbert et Archambault, ECOLE DU SOIR.
PEINTRES,! 1PI8SIERS 

ET DÉCORA ! EURS,
Ko. 117, Rue St-André

OTTAW A.

Ottawa, 11 Oct 1883

BURE ,11 D’ARPENTEURnique#-*5____  __
ouvertej :s u à deux heures de V après-midi 
jundi, le c; de la fête de la confédération

u s. La

iPaul T. C. Dumais, Arpenteur de la ^io- 
vlnce de Québec et de la Puissance, rien* 
un bureau à Hûll, sur le chemin de 1». 
Gatineau, à la disposition des colons et on 
général

532 fl 534, RUE SUSSEX,
J. BOYDEN

Ouvrages de toute sort .* faite à ordre dans 
le pins court délai évèè élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est eollucitée
U 12 Novembre 1883 tmOttawa, 7 décembre 1882.10 Juin I860 s

CA FAIT BV BIENEn laissant la jeune femme à 
la porte de son appartement, el
le courut retrouver son fils.

Vos yeux parlent, vous avez 
réussi ! s’écria Sosthène, en voy
ant sa mère.

Oui, répondit-elle et mieux 
encore que je l’espérais. Le 
marquis est enchanté, ravi. Il 

fallait que cela pour le déci- 
ner à quitter Paris, et il a hâte 
de partir. Dans trois jours nous 
serons débarrassés.

Il ne faut pas qu’il revienne 
avant six mois.

Il ne reviendra plus, répliqua 
madame de Perny, en accompa
gnant ses paroles d’un mouve
ment dVpaules significatif.

Ou bien, s’il revient ajouta 
Sosthène, c’est qu’on le ramène
ra dans un cercueil de plomb.

J’étais encore avec lui, reprit 
madame de Perny, lorsque Ma
thilde est entrée brusquement 
dans la chambre.

Ah!
Elle venait avec l’intention 

de nous trahir.
Alors ?
Heureusement j’étais là, et 

j’avais eu le temps de parler. 
Elle a eu peur des conséquen
ces terribles que sa révélation 
aurait fatalement amenés et elle 
n’a point osé démentir mes pa
roles. D’un côté, en nous accu
sant, elle provoquait un affreux 
scandale ; de l’autre, elle causait 
à son mari une révolution qui 
vous pouvait le frapper à mort. 
Maintenant la voilà dans un cer
cle dont elle ne peut plus sor
tir.

En ce cas, tout va bien.
Ce n’est pas tout ; j’ai parlé 

au marquis de ton ami Ernest 
O-endron, il lui plaît et il ne 
demande pas mieux que de l’a
voir pour compagnon de voya-

Depuis que nous annonçons dans Je 
•« Canada ’’ nous avons le plaisir de vo r 
plusieurs personnes qui achètent des pel
leteries et qui se disent plus que satisfaites 
de nos prix et des qualités que nous of
frons En effet il est reconnu aujourd’hui 
que nous avons le plus grand assortiment, 
les meilleurs goûts, e* le plus beau choix 
en fait de pe 1 tenes qui ne se soit jamais 
vu à Montréal ; nos prix sont plus bas que 
p rtout ailleurs.

Notre assortiment est sans égal dans la 
Puissance.

Notre uvrage est de prem ère classe !
Nos - atrons sont ce qu'il y a de plus

ne

nouveaux.
G’e t une économie ! une véritable éco

nomie d’all.r à Montréal, pour voir le 
grand établissement de Chs Desjardins
A Cie., on y voit les fourrures les plus riches 

des prix qui font acheter les gens mal-et à

Pour vos capots, m liteaux, casques et 
m nchons, après avoir vu partout, allez 
au grand magasin de

CHS. m SIAROISSel Cle .
637, rue Ste-Catherine, Montréal, 

à l’enseigne des 3 (.hevreux.

LA VALERIA empêche la chute
les cheveux en trois jours. C’est le
résultat de toutes les expériences
ju’on en a faites. En vente chez
C O. Dacier, rue Susspx, chez E. 
i). Martin, rue Rideau, et chez tous
les pharmaciens. Voir les certificats

A Louer ou à Vendre,

LOGEMENT A LOUER-Sur le chemin de 
la Gatineau, à null, quatre chambres. 
Conditions faciles. S'adresser au No. 23, 
rue de l’Eglise, Ottawa.

ores bien me îMénu, Ne- 
Prix modé

A LOUER—Chamb 
216 rue Maria.

DEMANDES.

PENSION DEMANDÉE—ün m .nsicur et 
une dame, avec deux enfants de 4J et 6 a 
dés rent pensionner dans une famille •_ 
l’on parle le français. Adressez M 
“Canada”

14 déc.

oh
F. au

3 f.

Se- OFFRE D’EMPLOI—Ceux qui auraient 
besoin des services d’un bon forgeron en 
trouveront un en s’adressant à M. Gôdéon 
Corbeil, 380 rue Saint-Patrice, Ottawa.

Il s’agit donc de voir le doc
teur et d’obtenir de lui qu’il 
parte avec M. de Coulange. Tu 
pourras lui vanter la générosité 
du marquis et lui donner l’assu
rance qu'il sera dédommagé 
d’une manière convenable de 
son exil volontaire. A son insu 
car il ne doit rien soupçonner, 
M. Gendron va nous rendre 
plus d’un service.

Un quart d’heure après, Sos
thène sortait de l’hôtel dans le 
coupé de son beau-frère. Les 
chevaux, les voituresjet les gens 
du marquis étaient à ses ordres 

ceux de madame de

UN DEMANDE—Une jeune 611e c 
zaine d’années pour avoir soin d 
dans une fam 
dresser à ce bu

d'une dou-
nfante

S’a-51e peu no

ON DEMANDE—Deux peintres poi 
turea. S’adresser à J. B. Abbot 
Wellington, Ot

AU CLERGE
WORKS

Toute espèces d'ornements d'église, tels que 
VASES,

CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

comme a 
Perny

Quand il rentra, le soir, ii dit 
à sa mère :

Gendron consent à accompa
gner le marquis. Nous n’avons 
pas traité ta question d’argent ; 
il s’est écrié très fort, en me di
sant que nous parlerions de cela 
plus tard

U’est bien, répondit simple
ment madame de Perny.

Le lendemain, Ernest Gen
dron arriva à neuf heures ; il 
eut avec M. de Coulange, en 
présence de Sosthène, une con
férence qui dura plus d’une 
heure.

Le départ fut fixé au lende
main. Le médecin, consulté sur 
le lieu de résidence qu’il croy
ait le plus favorable au malade, 
se prononça pour l’ile de Madè-

J. F. G ARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.

L. A. Olivier
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont.

m-ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.

J. A. P0MNVILLE,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

re.
Il fut décidé, en outre, qu’on 

ferait le voyage a petites jour
nées, afin d’éviter au marquis 
une trop grande fatigue. M. 
Gendron se chargea de prendre 
à ce sujet toutes les dispositions 
qu'il jugerait nécessaires,

Pendant ces graves délibéra
tions, la marquise pleurait.

Le vieux valet de chambre, 
avec l’aide d’un vieux domesti
que, préparait les malles de son 
maître.

Pendant toute cette journée, 
madame de Perny ne quitta 
point sa fille, car, malgré sa 
tranquillité apparente, elle n’é
tait nullement rassurée sur ce 
que la marquise pourrait dire 
et faire au dernier moment. En 
effet, bien qu’elle fût à peu près 
certaine d’avoir enlacé la jeune 
femme dans les fils de son in
trigue ténébreuse, tout était à 
redouter
quis ne serait pas parti.

(A suivre.}

A toujours à son Etal un 
complot de

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,

assortiment

VEAU
AGNEAU,

LARD SALE,
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui défient toute compe 

lit ion.
gÉÿ*Tne visite est sollicitée. 
Ottawa. JH i.ia.s 188-'

Poudres de Condition u'toidt
boci.es Formés ù<Tun<>.\>

BT AUTRES

il ED Kl’INES CKLEâfBKt
POUR LES

ClievatxjK
Agent a Ottawa STRATTOM. 

oins des rues Dalhousie et Sainl-Patrxch 
VIS.—Les médecines ci-dessus, céfr

tant que le mar-

X b res dans tout le Canada pour leUi 
efficacité. ie se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les -ohtrefaçons.

T ALEXANDER.
—M. Laurent îmnamel a tou- 

MMirs à son étal des saucisses, jam 
Dons fumés et volailles, etc., à bon 
marché. te0 Nor. 1881

MAVTE
rZÏÏILLETOlT

jir perdu complô- 
deux ans. Pen- 

tyé tous les remè- 
ccès. En voyant 
’ dans la “Miner- 
l’on servir 
liez MM. Lavio- 
:iens, nie Notre- 
tte lui-même qui i attester que j'é- 
lix mois—complô- 
aervi d'une seule 

endre ma cheve- 
us claire cepen- 
plus fins. Tous 

t comme moi

rrière de la Côte 
heureux de don- 

faits — ’ ’
voudroi 
îrtificat
iticc et en recon- 
le cette merveil-

RK DAME.

FAUTE ET CRIME
PREMIERE PARTIE.

I*
[SuitCi

Mais, en lui dévoilant l’infa
mie de sa mère et de son frère 
n’allait-elle pas lui porter un 
coup mortel ?

Madame de Perny, qui ne 
quittait pas sa fille des yeux, 
devina sa pensée. Un sourire 
de satisfaction glissa sur ses lè
vres.

—Je no me suis pas trompée, 
se dit-elle, vailà ce que j’avais 

elle se tai-

i que je^ 
drontse

de mon

C. O. Dacier, 
’x, Ottawa.

rUABITS prévu; maintenant
ra.D’HIVER La marquise s'était mise à 
embrasser fiévreusement son 
mari. Tout à coup, ne pouvant 
plus se contenir, elle éclata en
sanglots.

Le marquis attribua à la joie 
ce qni était l'explosion d’une 
effroyable douleur. Et la re
gardant avec une tendresse indi
cible.

—Elle sanglottait ainsi le jour 
où elle m’a dit qn’elle m’aimait 
pensa-t-il.

La marquise s'était laissée 
tomber sur un siège. Madame 
de Perny aida le malade à se 
remettre dans son fauteuil.

—Monsieur le moaquis, dit- 
ell-, nous pouvons apprendre à 
ma fille dès maintenant ce que 
nous venons

CASQUES,
es et comprend 
euu'és.

ime trop considé- 
i diminuer en

\ MARCHE.
MENT DE

I S E 8
le plus cnnsété- 
elle ville.

us l’ojiulalres.
INFINIE DE

de décider.
Lajeune femme se drossa brus

quement.
—Ma chère Mathilde, dit M. 

de Coulange, je suis aujour
d’hui un malade raisonnable et 
je me rénds à l’avis unanime 
des médecins. Je vais aller de
mander ma guérison à l’air et 
au soleil du Midi, 
donnerai mes ordies à mon 
vieux Firmin afin qu’il prépare 
tout pour mon départ prochain

—Je pars avec toi. Edouard, 
je ne te quitte pas, dit vivement 
Mathilde.

—Non, ma chérie, répondit le 
marquis pour beaucoup de rai- 

dout une seule est excel
lente, tu ne peux pas m’accom- 

Je partirai seulement

as,
CHAUSSETTES,
tPS. ETC.

et Cie
la Ce soir, je

PRENEURS
3HETÉES, adres
sées : “ Soumis- 

etc., Berlin

lion de

>ste, etc.,

sons'X jusqu'au 
nain, in. pagner. 

avec Firmin.
Mais, mon ami.......
Je t’en prie, Mathilde, n’insis

te pas, l’interrompit-il, cela aug
menterait le chagrin que va me 
causer notre séparation.

La marquise jeta sur sa mère 
■d craintif et baissa la

Ont.,
nules de soumis- 
rmations peuvent 
int à ce départe- 
jte, à Berlin, le et

ront se rappeler 
ivent être faites 
x formules impri- 
soumissionnairea

un regar 
tête,

Madame de Perny jouissait 
de son triomphe.

Monsieur le marquis, fit-elle, 
vous devez vous sentir un peu 
fatigué ?

Mais non, je vous assure.
11 vous est recommandé de 

parler le moinsjpossiôle. Puis 
prenant le bras de sa fille et 
l’obligeant à se lever.

Allons, viens, Mathilde, con- 
tinua-t-elle ; nous ne devons pas 
oublier plue longtemps que le 
repos est nécessaire à ton ma-

être accompagnée 
payable à l’oidre

Travaux Pn- 
prix de la 

: sera confisqué Si 
de signer le con- 

is, ou s’il ne com
pris. Le 
oumia-

aura entrep 
doirt les s

pas tenu d’accep- 
2 des soumissions. 
i\ II. ENNIS,

Secrétaire.
blics, ) 
13. J

riarenage
rAN NIQUE ' Et avant que la marquise ait 

e t le temps de prononcer une 
paro'e, presque de force, elle 
l'entraîna hors de la chambre.

Ma fille, dit alors madame de 
Perny, changeant subitement de 
ton et d'attitude ; vous savez ce 
que votre frère et moi nous at
tendons de vous : tout à l’heure, 

avez eu l’iniention de me

ichetées, adressées 
it la auscription 
lin de Carénage,eAeau jusqu 
îr, 1884, inclusive- 
n et l’achèvementi"du

Portd'Esquimalt
vous
démentir ; je ne vous remercie 

d’avoir retenu les paroles 
vos lèvres, car vous auriez 

parlé si le courage ne vous eût 
manqué ; vous avez bien fait 
d’avo r eu pitié de votre mari ! 
Comme il vous la dit lui-n ê- 
me, demain ou après demain il 
va partir.

Qui sait ? continua-t-elle et- 
appuyant sur les mots avec in
tention, il retrouvera peut-être 
ses forces et la santé, comme il 
l’espère, sons let chauds rayons 
du soleil dn Midi. En ce mo
ment, vous tenez sa vie entre 
vos mains ; si vous ne gardez 
pas un silence absolu, si vous 
faites seulement naître le doute 
en loi, vous le tuez !

Voilà ajouta-t-elle, ce que je 
tenais à vous dire.

anniqüb,
i et au devis que 
stère des Travaux 
en faisant la de- 
W. Trutch, à Vie- 
indi, le 24 Décem*

pas
sur

avprtis que 
jnt point prises en 
sont faites sur le*
prix ne sont point 
us les items qnir 
portent pas feuis

vra être accompli- 
nque accepté, poor 
payable a l’ordre 
des Travaux Pu - 

que si la personne 
2te acceptée, refuse 
emande à elle faite 
e termfue pas intô- 

ion n’est pas ae-

,ge à accept* 
soumissions.

,e’s. ENNIS,
Secrétaire,

iblic,
1883.

S
LE CANADA, 17 Décembre 1883
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eux cents verges de velours broché 
Sont à vendre à bon m

arché,
Bonne qualité et couleurs nouvelles
Q

ui plairont aux dam
es et aux dem

oiselles.

Pour le croire il faut les voir exibés,
Ceux qui les ont vus en ont acheté,
D

’autres disaient est-ce chose réelle 
Q

ue vous l’avez eu pour cette bagatelle.
D

’être poète n
’est pas m

on m
étier,

V
ous le voyez ; m

ais je vous vendrai 
U

n velours aux couleurs si belles,
Q

ue vos yeux en jetteront des étincelles.

J. L. RICH
A

RD
.

R
ue Ilalhousie, a la Boule V

erte



Payable d’avance, pa
do qa

Bdt. Hebdomanaire, i

6e anné<

abosseUne voix de la presse—Je saisis 
cette occasion de rend re témoignage 
à lVfTicacité des vos “ Amers de 
houblon.” Croyant les trouver ne 
mauvais goût, amers et mêlés de 

whiskey, nous avons été 
agréablement surpris de leur goût 
délicat, comme celui d’une tasse 
d’exce, lent thé. Deux de mes amies, 
mesdames Creswell et O’Connor, 
les ont goûtés comme moi, et ont 
déclaré que c’était la meilleure me- 
décine qu’elles eussent jamais prise 
pour donner des forces et tonifier 
le système. Je soutirais de dyspep
sie, mal de tête et de manque d'ap 
petit, mais maintenant tous ces 
maux sont disparus; je n’ai plus 
besoin des soins du docte

CHAS DESJARDINSParis, 15—Le bruit courait ce 
dans les couloirs de lacham- mÊÉm

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE I/EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

4.'
TAPIS, TAPIS, etc.

MAISON DE TAPIS
matin
bre des députés qu’une révolution 
avait eu lieu à Pékin, que le 
parti militaire et hostile à une 
enteire avec le France avait triom
phé, et que le premier ministre Li 
Hang Chung était conséquemment 
tombé tn disgrâce.

Le ministère de la guerre a de 
mandé un crédit supplémentaire de 
12,000,000 de francs, nécessité pour 
les opérations dans le Tonquin.

Paris, 86—Une dépêche de Shan- 
gai contredit la nouvelle d'une ré
volution à Pékin.

ffsryr^ia
No. 7 RUE B LOI N,

OTTAWAmauvais CHEMIN DE FER

“CANADA ATLANTIC”AGENT D’ASSURANCED’OTTAWA.
Ayant le plus grand assortiment, les nàèil- 

leurs valeurs, et 1 plus bas prix cn^ sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa. Ligne Courte LATapis, Prelarts, Rideaux,
Corniche»» Pôles, Garniture* 

et Meuble* de tonie sorte,

VOIE LA PLUS COURTEENTRECOMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Pli (en i jc,

ENTREOTTAWA A MONTREAL OTTAWA ET MONTREALà lu

MAISON DE TAPIS ; D’OTTAWA,
148 Kue Nl’AKKN.

-4 r tangente ills «l’Hiver, com
mentant Lundi, 12 Nov. 188.1.

Les trains circulent d’après l'échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d’Ottawa.

Et tous les points à l’est.
do

Dublin, 15—Le cardinal McCabe 
adresse à ses ouailles une lettre pas 
to raie conseillant de ne pas signer la 
pétition de recours en grâce en 
faveur de Joseph Poole condamné 
à être pendu pour le meurtre de 
John Kenny.

do CHANGEMENT D’HEURE.
SHOOLBRED et Oie. Capital et Actif Réunis

au delà de
860= $40,000,000

S. Gilliland.
People's Advocate, Pittsburg, Pa 

Juillet 25, 1878.
a CONVOIS a PASSAGERS A 
* Tous Les Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mopt- 
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Pr ivinces maritimes, et aux vi les do 
Neuve'le Angleterre, Troy, Albany, et New-

A partir 
culorontc
flirtant

laOttawa, 17 Déc. 1883.

IlSERVICE TELEGRAPHIQUE TABLEAU I)K8 HRS.

COUR OE POLICE ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

Eglises à des condition* très 
s. Taux d'intérêt réduits :

CANADA

CUEILLETTES DU REPORTERHalifax, 16—Sir Charles Tupper 
est arrivé ici, ce matin, à bord du 
Parisian. La traversée a été très 
rude. Sir Charles contredit la 
nouvelle disant qu’il avait négoci- 
un traité de commerce avec la 
France ; il dit qu’il n’y était pas 
allé dans ce but. 11 n’était allé en 
France que comme représentant du 
Canada afin d’assister à la confe 
renca ou sujet des cables transat
lantiques.

Sir Charles a été avant son dé 
part d’Angleterre présenté olliciel 
lement à la Reine comme Haut 
Commissaire du Canada. En l’a b 
sence de lord Derby, secrétaire 
pour les colonies, le marquis ch- 
Lome a présenté sir Charles â la 
Reine.

Montréal, 15—L’inauguration de 
la ligne du chemin de fer Union 
Jacques Cartier a eu lieu aujour 
d’hui. A onze heures, ce matin, 
un train spécial quittait la gare 
Bonaventure, et les invités au nom 
bre d’une centaine, ont fait le trajet 
sur la nouvelle voie et sont reve
nus à Montréal vers trois heures 
cette après-midi.

On vient de faire les procédures 
préliminaires pour contester l'élec
tion de l’honorable M. Mousseau-

Winnipeg—La situation de Win
nipeg entre la compagnie du Paci 
tique et les grévistes n’a pas changé.

La compagnie dit que des arran 
gements ont été faits pour rempla
cer les mécontents et que les trains 
à l’est et à l’ouest marcheront au 
jourd’hui comme à l’ordinaire.

Si les grévistes veulent accepter 
les conditions de la compagnie ils 
pourront revenir ma s s’ils refusent, 
la compagnie est décidée à fermer 
la ligne pendant l’hiver plutôt que 
de céder.

| Présidence du juge U’Gara |

Un épicier de la rue Dalhousie, accusé 
de vente de boisson en quantité moindre 
que les trois demiards, est condamné à 
$2 ) d’amende et $2 de frais.

George Kinnon, trouvé ivre sur la rue 
Wellington à 9 heures du soir, < st con
damné à $2 d’amende et $1 de frais ou 
huit jours àe prison.

F. Bonnett, accusé do voies de laits 
sur un huissier, est acquitté faute de 
preuve.

F. Bennett, pour refus de payer la 
somme de $1.30 pour le nettoyage de ses 
lieux d’aisance, est condamne à payer le 
montant dû et les frais ea su°.

John Gleesy, trouvé errant sur le marché 
de la basse-ville, à 11 heures du soir est 
acquitté sur promesse de quitter la ville.

James McDonal \ accusé de iléscrdre 
dans sa maison et d’avoir maltraite sa 
fijmme, est condamné à $2 d'amende et 
$1 de frais ou huit jours de prison.

M Kavan igh, epicier, rue Wellington, 
accusé de vente de boissoa après sept 
heures, le samedi soir, est acquitté faute 
de preuve.

G. Gravelle, accusé de vente de bsisson 
sans licence, au coin des rues Saint- 
Joseph et Saint-Patrick, le premier dé
cembre dernier, est acquitté faute de 
preuve.

Alfred Tremblay, accusé d’avoi causé 
du désord e sur la rue Saint-Patrick, est 
condamné à $10 d'amende et $2 de frais 
ou un mois de prison aux travaux forcés.

Hortense Thébergc, acc isée d'avoir 
insulté sa voisine est condamée à $5 d’a
mende et $2 de frais ou trois semaines de 
prison.

Quitte Ottawa.... 

Arr. à Montréal...
R niz Shantly à l’Opéra, ce sou-

Changement de programme, au 
théâtre de lO.cents, ce soir.

L’Union SiinlThomas aura une 
assemblée ce soir.

Deux alarmes ont été sonnées 
dans le même temps, hier midi.

Un grand nombre de Sportsmen 
ont visité le Park Lnnsdowne, hier 
après-midi.

Vingt i ersonnes sont incarcérées 
dans la prison du comté de Carie- 
ton, à Ottawa.

Le thermomètre marquait 20 de
grés au d< ssous de z ro à 6 heures, 
ce matin.

M. Chs Picard du Powels Grove 
Hotel a six chevaux de courses sous 
ses soins depuis huit jours.

Sa Grandeur Mgr Duhamel a dit 
la messe de 8 heures, hier matin, et 
M. l’abbé Sloane a fait le sermon.

LVglise Ste-Anne était remplie 
de fidèles à l’ouverture de la re
traite, hier. À

Quitte Montréal.. 

Arrive à Ottawa.
du lundi 
fmme su
«l'Ottawa.

4.50 p.m.

il9' Nov. 1883, les trains cir-

A Montréal.Arr. t 
11.35

EMPRUNTS négocié? pour nai 
Corporations M-.incmales et Scoli 
briq es 11 
avantageuses

Fa
nai,

SUR CETTE ROUTE SE DEROULE
LE Montréal.«le

8.1
Arr. il Ottaw 

12.20 p.m.
I*r‘lGRAHD PANORAMA DU CANADA,

.30ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES
tage à corresp ndre av c

Elle est équipée avec les meilleurs wagons 
passagers du monde, et les plus 

riches chars palais dans 
l’Améri

En connection à Mon'réa! avec les trains 
do chemins de fer et les vapeurs pour 
Quebec, Halifax, Saint-Jean. Boston, 
et tout le ■ points dans la Nouvelle- 
Angleterre.

Tous les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sms changement de chars 
ni ue locomotive et indépond miment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arr.ve à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa à 4.50 p.m. se raccorde il la Static 
Bonaventure à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White River 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m.,

capitalistes trouveront leur avau-

M. Chas Desiardins-
N.!• 7, Kue Elgin, Ottawa.

Marques de Commerce et Droits d’Auteur 

1er déc.
de

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottiwa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m —Train exprecs direct pour Perth 
Brockx ille, Toronto, Ih-troit, 
Chi< ago et tous les points à 
l’ouest vid chemin du Grand

12 20 p.m—Express pour Pembroke, North 
Bay et tous les points du 
haut Ottawa ; aussi pour 
Brock ville, L tica, Albany, 
New York, Buffalo, Cleveland, 
Detroii, Ch ica o, cl tous les 
points à l’Est et 1’ u ;st vid 
le chemin de fer Utica et Black

4.2) p.m —Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pom 
broke et tout s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jo ction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pou- Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 

■ Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations < onoeruant 
les passagers, s’adresse** au bureau des 
billets.

Lli mm PALAIS Nashua 6.55 a

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tous 
les points sur le N. Y. & N. E. R. IVs.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
. " i se raccorde avec l’express de nuit
venant de Boston et New-York vid Spring- 
field, quittant Boston vid Lowell il 7.00 p.m., 
vid Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 

j p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

Manchester 6.11 a.m.,
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30

DE MEUBL S.
LES PLUS NOUVEAUX MEUliLES DE

Chambre à Coucher
H ont maintenant exhibés 

dans nos vitrines.
l ::u

CHEMIN DE PREMIERE CLASSECes meubles sont fabriqués dans les dei 
niers goûts, en noyer noir et sculptés dan.- 
un style des plus relevés et ornementés er 
noyer français. Se vendent

ET RAILS NEUFS EN ACIER
ag re pour le Sud et .l’est changent de 

e Bonaventure à Montréal où leur 
frais extra et sans que

Les j>ass.
agnge est 

le passag r ait à s'en occuper.
Le bagage est chéqué pour n'importe quel en-
: es billets

vent êt-e obtenus aux bureaux du Urand l'rono, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
d’après l’heure du 75ème méridien 

lie est en avance de trois minutes avec 
re d'Ottawa.

$55 00 SEULEMEN1 sféré sansLe sergent-major 0 Keefe de la 
police ue ville d’Ottawa, est main
tenant hors de danger.

Le conseil de-ville se’ ié un ira. Ce 
à l’hôtel de ville, pour la aer-

JACOB EIIBATT et tout autre renseignement per- 
bureaux du Grand Trono,[SM* 38 HUE RIDEAU.

nquez pas d’aller’visiter ces 
d’acheter ailleurs.

rivée > 
re du 75ème 
e de trois mir

P.S.-Ne ma 
meubles avant 

27 octobre 1883
soir
nière fois cette année.

réglés
rElaAVIS AUX ENTREPRENEURS

D. C. LINSLEYCette semaine a lieu le jeûne des 
quatre-temps, mercredi, vendredi 
et samedi.

M/A. E. Demers, propriétaire du 
Canadien, Québec, était aujourd'hui 
à Ottawa.

Des courses en raquettes auront 
heu prochainement sur le canal 
Rideau près du Powel's Grove Hotel, 
prochainement.

Le club de raquettes Le Canadien 
se réunira ce soir chez le président,
M. Gagné, marchand de la rue 
Wellington.

Jeudi, fête de Saint-Thomas, il 
y aura c nicert et adresse présentée 
a Monseigneur, au couvent de la 
rue Rideau.

La Poule Verte, magasin de mar
chandises sèches, rue Dalhousie, 
est le seul établissement de ce 
genre tenu par un cauadien-fran- 
(,-ais sur cette rue coD'merciale.

John Pepm et Philémon Prévost, 
accusés de vol de chevaux à l'hotel 
British Lion, rue Sparks, il y a six 
semaine' o it été trouvts non-cou 
pables à la cour du comté d’Ottawa, 
samedi dernier.

Un cheva', attelé a une voiture, 
est passé à travers la glace sur le 
Canal Rideau près du pont du che 
min de fer Canada et Atlantique.
Ch ; val « t voiture ont pu être 
retirés.

M. Alexis Foisy, président de la 
société Saint-Pierre, a reçu hier, 
de M. l’abbé Bouillon, en ce mo 
ment à Jérusalem, une lettre inté
ressante que nous publierons 
demain.

Le révérend M. Croteau, curé de 
la porui.-s * S tint Jean-B iptiste, a 
annoi ce au iiô c, hi-u, que il seront émi 
manche piucham ia grand’mess 
sera chantée dans la nouvel.e 
église. Sa Grandeur Mgr Duhamel 
sera présent.

Un vol a été commis la semaine 
dernière sur le chemin de la rue 
Bark On a enlevé au même en
droit 9 oies, 7 dindes et 16 poulets.
La police est sur les tiaces des 
voleurs.

Les jurés ont rapporté l'accusa
tion fondée contre la corporation 
d’Ottawa pour avoir intercepté les 
communications entre la rue 
Queen et le terrain de M. John 
Rochester, près de la gare du 
Pacifique.

Gérant.DES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
au soussigné, et endossées, “ Soumission 
pour appareil de chauffage,” seront reçues 
jusqu’à Lundi le 30 du courant, pour un 

Appareil de Chauffage 
requis pour la Chambre du Parlement, 
Winnipeg, Man.

On pourra voir les plans, devis, etc., au 
Bureau (les travaux publics fédéraux, Win
nipeg, Man., et à ce département, dès et 
apiès Lundi le 17 du courant ; on pourra 
aussi y obtenir des formules de soumission, 
etc., et tous les renseignements voulus.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèque de banque accepté, fait payable à 
l’orare de l’honorable Ministre des Tra va i x 
Publics,pour une . omme égale à cinq pour 
cent du montant de la soumission. Ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale 
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ui aucune des soumissions.

Par ordre,
F. H. ENNIS, 

Secrétaire.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.

ETATS-UNIS

New-York, 15 — Le président 
O’Donnell, de l’Union Typographi
que et les grévistes de l’imprimerie 
Benj. Adams, furent arrêtés, hier 
soir, pendent qu’ils rôdaient 
autour de la bâtisse de la Tribune. 
Ils donnèrent caution et déclarèrent 
qu’ils feraient émettre des mandats 
d’arrestation contre la police qui 
les a arrêtés.

Gerald Massey, auteur anglais 
et lectureur, a intenté une pour 
suite au Times pour le montant de 
$40,000 pour libelle.

EUROPE

Londres, 17—O’Donnell a été 
pendu ce matin à huit heures deux- 
minutes. Jusqu’au dernier moment 
O’Donnell a montré beaucoup d’as
surance et une parfaite indifférence 
au sujet du sort qui l’attendait 
En se séparant de son frète qui 
était venu le visiter dans la prison 
la veille de l’exécution il dit : 
Adieu, frère, sois courageux et ne 
te laisse pas attrister à mon sujet 
O’Donnell a dormi paisiblement 
pendant la dernière nuit qui a 
précédé l’exécution.

Malgré la visite des chapelains et 
les longs entretiens qu’il a eus avec 
eux, il ne paraît pas qu’il fut 
repentant du crime qu’il avait com
mis puisqu’il a chargé son frère dé
dire à ses amis, que c’était, son 
intention de prononcer sur l’écha
faud les paroles suivantes : J’ai tué 
Carey le dénonciateur; et je ne 
m’en repens pas et je ne m’en suis 
jamais repenti.

Une lettre de Victor Hugo de
mandant le pardon d’O’Donnell à 
la Reine Victoria n’a pas reçu d«‘ 
réponse. Victor Hugo disait daiir 
cette lettre que si la Reine Victoria 
pardonnait à O'Donnell elle aurait 
les remerciements sincères et una 
nimes du monde civilisé.

L’exécution d’O’Donnell a eu lieu 
dans les murs de la prison en 
présence de quelques témoins seu
lement. Malgré le mauvais temp* 
et la pluie, une foule nombreuse 
se tenait au dehors. Le frère 
d’O’Donnell n’ayant pas eu la per 
mission d’assister à l’exécution, 
s’est tenu tout le temps adossé au 
mur d’une maison voisine de la 
prison, les yeux fixés sur le pavillon 
noir. Des messes ont été dites 
dans les Eglises catholiques au 
moment de l’exécution, pour le 
/•epos de l’âme du condamné.

ttatt" 36 KUE ELGIN.
G EU. XV. HIBBARD,

Assist an t-A gen t-G t- n •" ra I des Passager
ARGUER b vKISR

Snimiendant-général Chemin de fer dn Nord
VN . G. VANHORN E,

Admin stnileur-géiiéra1. A PARTIR DE
LUNDI, 27 Septembre 1883,

Les trains circuleront comme suit :

jpm

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL

ExpressMalle.

Départ de 
Montréal pour
Quebec..........

Arrivée à Què
10.00 p.m 

6.30 a.m

3.00 p.m 

9.50 p.m8 2—A P PA N G EM EH TS D'IllVEP—83
Départ de 
Québec po..*
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

Départ do 
Montréal po 
Si. Felix i
Valois..........

Arrivée à S. 
Felix de Va

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 13 Décembre 1883.

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés)
Départ de la Pointe Lévis
Arrivée à la Rivière du Loup......12 55 p. m,

Trois Pistoles
Rimoustli.......
Gampbellton..
Da housie...... .
Bathurst.......
Newcastle ...
Moncton.........
Saint Jean—*
Halifax...........

Le train se race, rde à “la Courbe 
des Chaudière ” avec le train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se ^accordant ù 
u courbe des Chaudières avec le Gram 
l’roTC à 9.23 p. m., restent à CampbullLoi 
le dimanche,

Le char Pul.man qui part de Montrés, 
les lundi, mercredi et vendredi se ren i 
directement à Halifax, et celui qui part 1<* 
mardi, le jeudi et le samedi se rend 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le Irel et les passiig' rs, s’adresser) 

R. C W. MxcGUAIG

MACHINES A CÛUDÏU 9.15 a.m lO.OOp.m
comme suit :Le plus grand assortiment de Machine* 

à Coudre des
n KIIXEUKEN I A V TIQUI>
et aux conditions les \ lus Je. 'les, comprt
liant (pour UNMgc «i* eslique 
ICoyul, W II*»», Slewai l, Howl, Wan 

, New Slew «« I, «. X. Ile, 
Wheeler et W’ilM

(Machines à Cou lie pour fabrique) 
XVanzer I) et F.

Singei de WiRon No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre ave< 

le lit ciré et avec le brai dur.

4 05 p.m 6.30 a.m8.10 a. m.

... 2 05 p. m 
... 3.49 p. m 
.. 8 35 p. m 
... 9 15 p. m 
...11.17 p. m 
... I i.b'l p. m 
... 4.00 a. m 
,... 7.30 a. m 
....12.45 a. m

do
do

5.15 p.mdoCHEMIN DE FER

Canada-Atlantique
ET GRAND TRONC

do
do

8.20 p.mdo
Départ de St.

élix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal........

do
do

5.00 a.mdo

8.50 a.m

Sur tous les Trains pour Passagers 
il y a des magnifiques Chars-Palais et des 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains de 
Nuit.

Machines de Jones à rapiécer
labricanls de chaussures.

pour e*
FETES DE

Noel et du
Jour de 1’ mi.

bien

R. W. MARTI> Les trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure ue 
Montréal.

En connection avec le chnmin de fer do 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic.

BUREAU GENERAL: Québec.
BUREAU DES BILLETS : Nos. 143 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : V s-à-vis l’hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

36, Kue Khlea».
10 Se. t. 1883 la

DES BILLETS A

MOITIE PRIX GRAND

Magasin de Meubles
DE

L. GRaTTON,

ALLER ET RETOUR

s pour tous les points sur la ligne 
du chemin de fer “ Canada et Atlantique ” 
et le Grand Tronc,” à l’occasion des

Sunuteudanl.
D. PUTTING ER,

Surintendant général, 
Ottawa, 19 Déc 1882

te1er Déc ’882
FÊTES DE NOEL, bons pour aller à partir 
du vendredi, 21 décembre jusqu’au mardi, 
25 décembre inclusivement, et bons pour 
revenir jusqu’au lundi, 31 décembre inclusi
vement.

ta Aux Inventeurs 
J. CoTirsolïe & Cio.,

S Entrepreneur Mcublier, Menuisier,

So. 530, Kue SLSS X, Ottawa A WHOLESOME CURATIVE.
NEEDED INM. GRATTON est toujours heureux d’en 

t reprendre quelque travail que ce soit,POUR LE NOUVEL AN— Bons ponr 
aller à partir du vendredi, 28 décembre 
jusau’au lundi 31 décembre inclusivement, 
et Dons pour revenir jusqu'au lundi, 7 
janvier 1884 inclusivement.

Billets en vente au dépôts ordinaires.

Every Family.
. AN ELEGANT AND RB 
fc FRESHING FRUIT LOZ 
L/"”***^ EN GE Cor Constipation 

Biliousness, Headache

^ 9 J and all other system 
regulating medicines 

> »■— THE DOSE 18 PM ALL,
|#E_the action prompt,

EWBMJ» B W THETA6TE DBLICloOB.Xjjr ltkelù”

lr Price, 80 c,nta. Large boxes, 60 cCBte. 
SOLD BY ALL DRUGGISTS. --—*

Solliciteurs de Brevets d'invention. 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Age u ce» et UoiTespendanUaii Etat*» 

Unis, eu Angleterre et en France.

J. CODESOLLE & Oie., 
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out.

B. P —Boite 68.
24 Fév. 1883

Construction et réjaratlon île Maisons
Meubles de toutes sortes pour, CTium- 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

D. C. LINSLEY
Gérant. Le tout exécuté ave 

compi
des ouvrier»c soin, par 

étents, et à

DES PRIX TRES MODERES.
1er Oct. 1883

E. C. WINNIE,
A. G. F. & P. 

Ottawa, 10 déc. 1883 3s and childrenla

LA S0C1É1

LE Cl

Ottawa et Huit

COU

Le Free Press, 
que l’élection d 
W. Ross sera 
nous le donnion

Une dépêche 
M. John Pickare 
X-B., à la chain 
M, Pickird siégé 
1869. Il était libi 

de l’ordre oran 
Brunswick.

.Nous avons e: 
dit sir Leonard T 
têtes de bétail ( 
un développeme 
n’y a que quelqi 
nous n’en expor 
huit mille têtes.

La dépression 
tile Iparle tant, 
grave, dit sir 1 
nos hommes d 
user de prudeu 
pas plus que ne 
de la consomma 
restreignant le 
de ne pas oubli 
tiens pour rétab 
une base plus sc

Les amis de 
Royal, député d 
vent lui donner 
mpeg, le 27 et 
marque de con 
bien méritée.

M. Royal a rei 
vices là bas : son 
sont intimement 
Nord-Ouest. Il 
la population li 
sait les apprécier

On sait que la ] 
se plaît à créer 
ginoireg entre ne 
passe-temps qu’el 
coup. Sir lÆon; 
l’autre jour à G 
inoffensif de nos 
qua Sir John A 
aussi vigoureux, 
jamais. Et il aj< 
drait pas s’étonm 
conservateur, q 
premier homme 
nent américain, 
tous ceux que 1 
voiler déjà sa su!

Le ministre i 
dressant la sem 
électeurs de Midi 
le gouvernement 
primer le tarif, 
réciprocité corn 
Etats-Unis Que 
dit il, le traité 
voisins cessent d 
doits et noua let 
rallèie. Rien de 
rationnel. Adm 
américains en fr 
ner l’accès à nos 
le même privilèg 
ce serait vouloir 
ner nos industrie 
nement ne le vei

Le Globe, que 1 
enquête dans les 
ma, semble fort i 
istence des dépi 
tombées aux mi 
par suite de 1

uË CANADA. 17 Décembre 1883
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JOS. SENEGAL,
Entrepreneur de Pompes Funèbres

ear 263 et 261 “®t
KITE DALHOUSIE, 

OTTAWA,
J rétablissement le plus grand et h 

plus complet de la province 
Jd'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
la ville où vous pouvez vous 

procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

sonnes donnant leur eom- 
u moins DEUX HEURES 
départ du train ou du ba- 

t avoir confiance qu’elles

Lea pen 
ndes a 

avant le 
teau peuven 
seront servies à point 

Un barbier de pren 
engagé po1 

BOn 
Senécal la

première classe est 
sage des demand

MSr.'
t comme Te
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